
Cet Rot i est le rendez-vous des Marchands et des hommes de. profession canadiens, 
lionne ta .de, bonnes chambres, Bureau de Télégraphe, Buvette.

PRIX:

DE $1.50 A $2.50 PAR JOUR.

AIME BELIVEAU,
Propriétaire.

N.B.—On invite spèciale 
descendre à cet Hôtel Ils trouve 

ML Les voilures de l’hôtel 
qu'au débarcadère des bateaux à vapeur. 

26 mai 1879.

ment nos amis et hommes d’affaires des Etats-Unis à 
ront un service de première classe et des prix modérés, 
sont aux stations des chemins de 1er de la ville, ainsi

HOTEL DU CANADA.

A. SWALWBLE,
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES

DÉ PREMIÈRE CLASSE.

156 RUE SPARKS,
HAUTE-VILLE.

CARRE DU MARCHE,
BASSE-VILLE.

Par Nomina
tion Spéciale.

Par Nomina
tion Spéciale.

oxer «Se. orscvwHj :

103, RUE SPARKS.

Sculpteurs et Doreurs pour Son Excellence le Gouverneur-Général
Fahricants.de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleurs h 
l'eau, «le Gravures, de Cadres de Fantaisie. VIEILLES DORURES RENDUES
A USST BELLES QUE DES NEUVES. Nos prix sont des plus modérés.

Ottawa', 26 Déc. 1878 t

ARRIVAGE DE $30 000
V DE

MARCHANDISES SECHES,
DE TOUTES SORTES ET A DES PRIX EXTREMES EU! BAS.

Tous ceux qui ont besoin de Marchandises doivent s’empresser de venir 
faire leurs achats, attendu que nos Marchandises sont toutes fraîches, 

et de plus elles ont été achetées sur les meilleurs Marchés 
Anglais et Américains à des prix très bas. Par 

conséquent nous sommes en état de les 
sacrifier pour

AHiaMNT COMPTANT,
Ne manquez pas d'examiner nos prix avant que dacheter ailleurs, 

Puisque pour de l'argent comptant, nous vous donnerons des MAR. 
Cfh'ANUISËS NOUVELLES ° à meilleur marché que vous paierez les 

VIEILLES MARCHANDISES ailleurs.

$30,000 de Marchandises
SERONT VENDUES DANS 6 SEMAINES.

Ne manquez pas de venir à la

LIVERPOOL HOUSE*
61 RUE RIDEAU, 61.

Vous aurez certainement la valeur de votre argent.

J. B. BR AMAN.
Imprimé et publié à Ottawa (Ont.) el Hull (P. Q.,) par LüÜIS BÉLANGER et Col

The Variety
532-EUE SUSSEX.- 534= ^ 1 ;

ANNONCE EXTRAORDINAIRE
«S"* Quelque chose dont on n’a jamais entendu parler aumravanr. C 

sont des AxnwheLtes, à $1.25 chaque ; des Chaises communes pour 25 cents ; 
des Chaises berceuses Boston, a $1.50 chaque, et des Chaises, berceuses 
pour nourrices, à 95 cents chacune.

Ottawa. 12 juillet 1879.

I?

d
LesMHLLFTO MARCHANDES aux plus BAS PRIX possibles.

SE TROUVENT AU

, MAGASIN de TAPIS et d’AMEUBLEMENTS, p’-OTTAWA.

Importateurs de TOILES CIRÉES pour planchers.—Rideaux et matériel 
de Rideaux.—Agents pour les célèbres ameublements de R. BAY et Cie, 
(anciennement Jacques Bay).—Immense assortiment toujours exposé dans 
nos magnifiques magasins. m\

SHOOLBUED et Oie., 148 rue Sparks.
Une visite est respectueusement sollicitée. 

Ottawa, 2 aoft 1879. 1 '

ALEX. CLARK,
POURVOYEUR DU PEUPLE.

Eniceries cL’Etape et de Fantaisie.
FRUITS Cristallisés et naturels,

CHAMPAGNE et LIQUEURS des meilleures marques.
SARDINES aux TOMATES,

THES, SUCRES, TABAC ;
PORC, SAINDOUX, LARD, BEURRE ht ÉPICERIES kn GÉNÉRAL. .

N’a pas de vieil assortiment en mains. Les meilleures qualités 
garanties et aux plus Bas Prix.

MAGASIN BLEU, 69 Rue Rideau.
Ottawa, 17 Mars 1878. 26 D. 1 an

si

faits dIgnes D’être connus.
ttâtf Le* KachetH et les emplâtre»» de Holman 

pour lé foie e* ‘ ’estomac, a«tér ssent 
sam» autre# remedet»,

s
Et sont reconnus comme étant les meilleurs moyens de Renou
veler et Rémfiarùier le Système. Ce ne sont i oint des MBDE- 

a Aman CINES PATENTEES, maislueh des remèdes composés sur des
i WÈ ÆlPRINCIPES SCIENTIFIQUES.
’■Ü -jSTWk Êr 1 hA NATURE A SES LOIS.—Le véritable traitement adopté

Ipar les plus hautes sommités mé-licales et des milliers de. mala- 
*jSwr Ides reconnaissants. Ces remèdes sont doubles dans leur action.— 

’Donner et prendre.—Ils sont simples, inoffens’fs et leurs effets 
-..sont merveilleux dans les maladies chroniques les plus invétérées. 

Consultations et explications gratis de vive vuix ou par lettre. Agents demandés dans 
toutes les villes environnantes et villages.

3, >
8-

McNAUGHTON4 HANNUM
56 rue Sparks, Ottawa.

Ottawa, 1 jut let 1879.
Agents généraux, 

lan.
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FEUILLETON L. A. OLIVIER EN GROS ET EN DETAIL
i. HOUR

PARVENIR.
AVOCAT.

>| Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

W& ARGENT A PRET ER.-m 
Ottawa, 23 juin 1879.

"Vf OU8 conseillons à nos amis et au public 
IN en général «l’acheter leur*

EPICERIES,

VINS
LIQUEURS

FrpRonsioNS,

À ;BON MARCHE.
LÉGENDE

Nous désirons remercièr nos amis 
canadiens pour le patronage étendu 
qu’ils nous ont accoiüé, et hoVis 
espérons que oçla continuera vu une 
nous nous proposons" de vendre 
toutes sortes de

J. T. DE SAINT-GERMAIN
(JULES TARDIEU.) Dr. F. X. Valade

Kl!*: NT. I-ATKIl'K,
Vis-à-vis V Evêché.

am. Attention particulière aux maladies 
des enfants.

Ottawa, 27 janvier 1879.

XVI
Madame de Hautmanoir com

mençait à se réjouir, et il y avait 
de qubi. C’était bien quelque 
chotéë 'de devenir le secrétaire des 
commandements d’une belle prin
cesse russe, qui possédait dans les 
environs de Uracovie un palais et 
un parc plus beaux que Versail
les. C’était un vrai conte de fées. 
Les honoraire^ devaient être en 
rapport avec un‘ poste vatis:si élevé, 
et il y avait loin de là aux bu
reaux d’un banquier.

déroute
n’avait laissé que quelq 

plumes et un peu de considl 
tion, une misère : rien n’é^ait per
du. puisque le projet d’association 
avait été rompu, lors de l’ouver
ture du fameux coffre-fort, objet 
de tant d’espérances. , Tout était 
donc pour le mieux, et on avait 
encore dès ressources suffisantes 
pour paraître avec éclat devant la 
plus haute aristocratie de l’Eu
rope.

Madame de Hautmanoir fut ad
mise à présenter elle-même ses 
respects à la princesse Mirobolska. 
Elle lit antichambre en compa
gnie d’un grand nombre de four
nisseurs ; et, comme elle fournis
sait elle-même un secrétaire, elle 
lut traitée avec aussi peu de con
sidération qu’une couturière ; elle 
en conçut un grand respect pour 
une personne qui avait le droit 
d’être si impertinente. Elle était 
tellement ignorante des habitu
des de la véritable aristocratie, ce 
suprême asile de la politesse et de 
l’affabilité, qu’elle prenait de la 
hauteur pour de la véritable gran
deur.

Madame Olympia devait s’ar
rêter à Bade, où elle avait donné 
rendez-vous à quelques amis. Il 
fut convenu que Maxime, huit 
jours après le départ de la prin
cesse, irait la rejoindre et se met
tre à sa disposition à Bade, à l’hô
tel de la Conversation, pour aller 
de là s’installer dans le palais des 
merveilles.

Madame de Hautmanoir, qui, 
avec une tendresse peu éclairée, 
avait, suivi pas à pas son fils Ma
xime dans ses divers essais, pensa 
qu’elle devait cette fois le laisser 
voler de ses propres ailes ; d’au
tant plus que la princesse ne lui 
avait pas proposé, comme le 
Sphinix l’avait peut-être espéré, 
une place de dame d’honneur 
dans son palais.

Ce ne lut pas sans quelques re
grets qu’elle Jui prépara un splen
dide trousseau. Elle crut devoir, 
par. Jjrécaution, y joindre un habit 
q.e ôour auquel s’adaptait parfaite- 

>^ment l’épée toujours vierge dont 
on avait fait l’acquisition à l’in
tention de l’École polytechnic 
C'était un ingénieux moyen a’en 
tirer parti. Elle aurait bien voulu 
être témoin des magnificences 
qu’elle rêvait dans le palais de kt 
princesse ; mais il fallut y renon
cer. Elle trouvait d’ailleurs dans 
ce prompt départ le moyen d'épar
gner à son fils les ridicules chi- 

. canes des actionnaires du Maca
dam solidifié.

Enfin, le dernier des Hautma
noir, équipé, tout à neuf, la bourse 
bien garnie, après avoir reçu les 
suprêmes conseils du Sphinx, et 
avoir pris congé de ses amis et 
notamment du club des excen
triques, qui voulut lui faire la 
conduite aux llambeaux, Maxime 
se trouva un soir.à l’embarcadère 
du chemin de Strasbourg, et prit 
un billet de premières pour Bade, 
la gracieuse reine des eaux alle
mandes. -

il
Baskerville et FreresFERRONNERIES

I | à meilleur marché que tous le» 
autres magasine de la ville," à notre

VIEIL ETABLISSEMENT jm

McDougall «V C'iizucr,

ENSEIGNE DE LA

Notre assortiment a été directement im
porté, et nous garantissons toutes nos Mar
chandises pour la meilleure qualité, et que 
nous vendon

DR. A. ROBILLARD.
CHIRURGIEN, OCULISTE ET AURISTE.

PLUS BAS l'BIX.
Personne ne peut vendre meilleur marché 

et en général anssi bon mai thé que nous. 
Ottawa. 26 décembre. 1878 lan.

attention sjiéciale donnée au traitement des 
lailies des yeux

Bijrkau, No. 60 Rus Rideau, Bâtisse de John 
Thompson.

Heures,^y,de 9 4 4,-

TlyllimilOVIi «t PKAUSON. Avocats", No- 
1VJ. ta ires, etc., etc. Bureau—Vis-à-vis le 
Russell House, Ottawa, au-dessus du-magasin 
de Gibson, confiseur.

Argent à prêter sur propriétés foncières

et des oreilles.

U
GROSSE TARIERE-

THOMAS PATTERSON,-Rue
Ottawa, 20 décemh-e^^TS. lan.Han a cette financière 

ues 
érâ-

{Fournisseur de Son Ex. le GoUv.-Gén.)

EPICIER,
YTTALKER A McINTYHE, Avocats, Mnn- 
VV «lataires, Solliciteurs, Notaires, etc., 

No. 34 Rue Elgin, Ottawa. Vis-à-vis le 
Hussell House.
W. H. WALKER, | A P. McINTYHE. 

Ottawa. 26 Déc. 1878.

EN GltOS ET EN DETAIL, 
No. 59, RUE RIDEAU, 

OTTAWA.
Ottawa. 26 déc. 1878-'

ACHETEZ
Ce y a. de xniexix I

Ci’est le jioèle qu’on appelle
j

" THE RADIANT HOME COIL STOVE," nnsmovs & minusry/^AUA, LA PI ERRE §4 REMON, 
VjT Avocats, Solliciteurs, Notaires, etc. 

Bureau, Block de Huy, rue S| arks, Ottawa, 
Ont., près du Russell House.

MARTIN JO GARA,
HORACE LAVIERFŒ,

On ne lo trouve «|ue chez EPICIERS

EN GROS ET EN DETAIL. 

Marchands de vin et de Liqueurs.

No. 101 RUE RIDEAU

M. ESMONDE,
RUE SPARKS

EDWARD P REMON'

Ottawa, 12 sept. 1879 HOTEL POU HUE SHAKES,
OTTAWA, ONT, 

Ottawa, 26 Mc. I87”.

K. G. LA VERDURE,

/ COIN OKS RUES

■fsipî NOTRE-DAME ET ST. VINCENT La Crème le démontre !
Le goût le prouve !

QUOI?
VIh-h-vin le Palai* «le Junlice,

MONTREAL.Plombier,RazieretFerhliuitiiT
est égal 

Tamise ou
du Liffey qui a obtenu une grande renom
mée universelle.

La raison pour laquelle ce célèbr6>Porter 
n’a jias encore pris la place qui lui revient 
au milieu de ses rivaux importés, c’est qu’il 
n’a lias reçu les soins nécessaires après son 
départ de la brasserie.

Je prie les fconnaisseurs, ceux qi 
rent un VptiWPtfh Don Porter et plus 

4 Uèreœcïil encore ceux qui s’en servent com
me un remède, d’essayer celui de La butt que 
je vends en parfaite condition.

En le versant dai 
une CR EM K, magnifique et le GOUT prouve 
à celui qui le déguste, qu’il boit quelque 
chose qui va soutenir son système et en mê
me temps apaiser sa soif.

Un assortiment considérable de bière de 
Labatt en bouteilles «l’une chopine et d’une 
pinte est constamment eu mains.

EMBOUTEILLÉ PAH L’AGENT,

Que le célèbre Porter de. Labatt 
au Porter fait avec les «‘aux de la ']

FAISEUR DE 1 E soussigné remercie ses amis et le pu- 
Lj lilic d’Ottawa en général pour leur encou
ragement libéral. Il a l’honneur de les 
in former qu’il a ajouté

CENT MAGNIFIQUES CHAMBRES

COUVERTURES EN FEU U La NC ET 1ER 
GALVANISE

^ KT CONSEHÜCÎBUh DE

FOURNAINFN A AIR CHAUD,
Rue William, Ottawa.

/^OUVERTURES en Ferblanc et Galva- 
v^.nisées faites d’après le mode le plus 
amélioré et à des prix très modéréA^qui 
peut être certifié, et dos certificats pduvept 
être montrés sur demande.

à son Hôtel, faisant face sur la plqce Jacques, 
Cartier.

Lo public trouvera tout le confort à 
' DES PRIX MODÉRÉS

et l’Hôtel Richelieu no le cédera en jri on aux’ 
premiers hôtels de lu Puissance. .>*•

Un assortiment de Poêles à Cuisine, à Four
neaux et de Salons, des plus beaux et 

récents dessins. Aussi dos Pompes 
à Bière et à Eau de toutes espè

ces. Ferblanterie, Huile de 
Charbou, Lampes, Tu

yaux, en mains 
au plus bas

ns un verre vous voyezI. B. DTIgOCHER,
Propriétaire

2 mai 1878, . ^ ls.
:

ï? éouverture&*■
prix -.y- "

Ouvrages et réparations Taiüùffrompierient 
et avec dextérité.

RESTAURANT MÉTROPOLITAIN W. G. Williamson,
Coin des rues Sussex et Murray. 

9^x,l>EMANI)EZ-LE A VOTRE EPICIER.
6—m.

(Partie Est, pont des Sapeurs.)

T) BRANNEN -L • amis et le pu 
d’ouvrir et d’organi

Ottawa, 26 Déc. IRfs.
a l’honneur d’informer ses 
ublic en général qu’il vient Ottawa, 4 avril.J. P. Ml UPHY,

James Mitchell et Cie.LE METROPOLITAINPLOMBIER,
Poseur de tuyaux de vapeur 

et de gaz,
POSEUR DE SONNETTES, etc

151, RUE RIDEAU.

Prennent la liberté d’annoncer qu’ils sont 
xdevenus les acquéreurs du siège d’alfa ires et 
de l’établissement de la ci-devant 
MORRISON, McKEAN et CIE., pour la 
confection un gros de biscuits et pâtisseries, 
66 rue York, Ottawa, et y font exécuter des 
changements et des améliorations qui les 
mettront sur un pied de concurrence avanta
geuse avec les premières mu 
sance, tant pour la qualité « 

les comblions de

de la manié 
comprend 
cigars les plu 
toute heure.

lùpto
grandiose. Le bulfët 
les ni us fines1 et les 

xquis. REPAS servisjJX

P. BRANNEN.
Propriétaire.

|,,gnir

Ottawa, 14 août 1879.

.isons «le la Puis- 
dès produits que 

vente, et, conséquem- 
1 avec confiance au 

une part de son patro-

L’ABGYLLTYAIGNOJRES on CUIVRE POLI, en 
JD FER GALVANISÉ, en ZINC, etc. 
CABINETS D’AISANCE, EV 
lancés de ’a manière la plus cou 
Articles de toute sortes pour plombé 

Toutes les commhndos seront promptement 
exécutées.

inent, ils font a 
merco en dema 
nage

1ER S, etc., 
venable.

ppei a 
ndant\RUE WELLINGTONIU‘. _ .ucune" concession de terre ou exemption 

de taxe ne sera demandée, bien que nos dé
penses soient considérâmes.

Notre boulangerie au No. 146 rue Bank, a 
oujours le patronage de ceux qui aiment 

le pain de première qualité.

J. MITCHELL et Cie.,
146 Rue Bank, et 66 Rue York.

A. BET7ZELIIT,J. P. MURPHY,
151, rue Ritjeau

PROPRIETAIRE.2 septembre 1879.

$7.00 LA DOUZAINE.
Ottawa, 27 janvier 1879. lan./''ill AMBRES à louer, à des conditions mo- 

\J «lérees. La seule maison tenue d’après 
le système européen. On y prépare «les dé
jeuners de noce, pique-niques, soupers pu
blics et privés, pour toutes les parties du 
pays.

Ottawa, 2 septembre 1879.

140 <loz. de Haches,
tb

3m.
FABRIQUÉES AVEC

JOSEPH DROLET,

M. IiAUB. DUHAMELFABRICANT

d’EAUX de SODA et de SELTZ,
DK BlÈliES de GINGEMBRE,

DK CIDRE, DK LIMONADE,
ET DE TOUTES I.ES

DIFFÉRENTES SORTES DE SIROPS. 
SYPHONS PATENTÉS.

Met également en bouteille et expédie les 
CÉLÈBRES EAUX MINERALES DES 

SOURCES de CALEDONIA.

Le meilleur Acier «le Firth,
Tout en remerciant ses ; 

nd la liberté d*
nombreuses prat; 
annoncer qu’il a

-CONSTAMMENT EN MAIN

EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS
MANN & CIE.

assortiment complet des
XVII

DÉPÊCHE TÉLÉGRAPHIQUE 

Celui qui ne souffre que d’une 
indifférence ou d’une perfidie 
peut encore être heureux s’il n’a 
rien sur la conscience ; mais il 
faut plaindre surtout celui qui 
justifie par une faute les rigueurs 
de la destinée.

Paul aurait encore yfa supporter 
d’être oublié par la jeune fille 
qu’il aVait rencontrée pour la pre
mière fois à la station des Eglan
tines. La fortune qu’on supposait 
à cette héritière devait d’ailleurs 
mettre obstacle à ses prétentions. 
Il aurait mis sur le compte de sa

Meilleures Viandes,
Ottawa. 13 août 1872. dont il disposera à dei»FABRIQUE, 434 Rue SUSSEX,

KN FACK LA B0E MURRAY,

OTTAWA. PRIX RÉDUITS.1 Ottawa, 9 mai 1879.
11 invite 

général «le.
en mfjme temps le public etvII

lIOTI-iL iApOUTE
TENU PARmm butt Venir Visitor eon EtnlXiaporte et Paquette,

XU COIN DU VIEUX257 HUK Rideau, Ottawa.

MM. Laporte ot Patinette ont l'honneur 
d’informer le public qu’il viennent d'ouvrir 
un bon hôtel où l’on peut se procurer le?', 
meilleure!? liqueurs, les meilleurs cigares, et c 
On y trouvera aussi une table bien ser vie 
Cour et écuries de première classe. H v ^ 
place pour 100 chevaux et bestiaux. Satis
faction garantie. Ihrix modérés.

i Cause une excitation extraordinaire 
en disposant de son assortiment i 

étendu de MARCHE BY,
SUR LA RUE CLARENCE.

VOLAILLES de. toutes sortes, 
SAUCISSONS,
LANGUES fraîches et marinées„ 

JAMBONS FUMÉS,

LARD SALÉ, etcetc.
Ottawa, 26 décembre 1878.

naïveté, ou peubêfje de sa coquet
terie, le plaisir qu'elle avait té
moigné à le revoir ; il aurait gar
dé le souvenir de ces entretiens 
sous les yeux de sa mère, 
une aimable vision de 
nesàe.—Mais, hélas ! il avait man
qué de générosité, H avait vu deux 
larmes couler par sa faute sur le 
visage innocent qui reflétait d’or
dinaire la sArénité et la joie. H se 
sentait coupable ; c’est pourquoi 
il était cette fois tout à fait mal
heureux. Il n’avait plus même le ________ _ ^ ______ ______I — „n „
droit de demander pardon, et il UtilAjlff A Q . RUEJFÜRK.
avait rompu lui-même le dernier IlIUllIilu OIBIlDI 1 ■ JOHN JOHNSON, proprleü Ure.

Mlfgolnt l><taC à h d0UCe ïîb. 67, rue RIDEAU

Ottawa, 10 sept. 1879. 3m.
A DBS PRIX

comme 
sa jeu- Hcyfcol Lorne.”,

' 15, Ruk YORK, OTTAWA.

PRIX MODÉRÉS.
F. X. GROULX. (jr.)

Ottawa, lr sc

MERVEILLEUSEMENT BIS,
Il est déterminé à défier toute com 

pétition.

Allez le visiter et vous serez satisfait

Rappelez-vous de la place
MAGASIN BLEU DE

GIBIER ET POISSON.
ZAN trouvera toujours l’Amr Moïse à 
KJ Magasin, nu Marché neuf du Quartier 
By, de même i^ue son représentant dans le 
Marché Wellington, avec un approvisionne
ment complet de Poissons et de Gibiers de 
toutes sortes, qu’il vend comme ]43r le passe 
à des prix très réduits.

H otel J ohnson»

Logements magnifique» et prix pen livré.
Ottawa, 31 juillet 1879. MOÏSE LAPOINTE.Ottawa, 1er avril 1879.IfA suivre.) ' X. UL ;' a lan- Ottawa, 26 Déc. 1878.

J

m mi

G. O. DAOIER,
Pharmacien,

5 1 7 RUE SUSSEX, 
OTTAWA,

ORODUlTK chimiques et Médecines pa- 
JL/7tentées» Articles de toilette, Teintures 
de toutes couleurs, Huiles, Peintures,Vernis, 

es, convex 
de couleui

es et concaves de toutes 
rs, etc- etc.

Lunett 
sortes, et

RtiiSmPEflFHFMKAY
TRÀDÊ r/l ’ LE * GRANDTRade 

-v Remède Anglais 
- L—Un«* guérison 

' ^ ••• infaillible pour
ggf la faiblesse sémi-

sa#])ui9âanceettou-^^^\®  ̂
Before xakiug le6 jes maladi«*sAfter Taking 
«jui sont les suites des habitudes honteus 
jierte de la mémoire, lassitude des membres, 
douleurs dans le dos, obscurcissement «le la 
vue, décrépitude prématurée et plusieurs 
autres maladies qui conduisent à la folie, à la 
consomption ou à une mort précoce. Détails 
complets dans notre pamphlet, que .-nous en 
VByOns gratis par la malle. MftJLe remède 
spécifique est vendu par tous les droguistes 
à $1 le paquet ou six paquets jiour $5. Il 

yé franc de port sur réception de la

m

sera envq
somme requise.

Cie. de MEDECINE dk GRAY, 
Toronto, Ontario, Canada 

chez tous lesgçç^En ' vente à Ottawa 
droguistes en gros et en détail et da 
les endroits du Canada et des Etats- 

Ottawa. 3 février 1879.
Unis.

lan.

CARROSSERIE DE CANADA,

N. et A. C. Larivière,
PROPRIÉTAfiiES.

EXPOSITIONS DE 1865, 1868,1879
33 premiers prix et Extra

EXPOSITION DE 1868, 
N — DIPLOME. —

GRANDE EXPOSITION DU CANADA
OTTAWA, 1879,

I Méaùllle dor,2 en argent et 2 eit bronze.

Construisent à ordre et ont toujours en 
mains «les voitures de meilleure qualité. 
Réparent les voitures à «les prix modérés.

Tl, 73, 74 Hue Suint- Antoine,
MONTRÉAL,

20 octobre 1879.

ETABLI JEïüXr I860.

HARRIS & CAMPBELL
FABRICANTS DE

MEUBLES ET TAPISSIERS,
IMPORTATEURS KT MARCHANDS DE

MEUBLES COMMUNS ET DE FANTAISIE
Désirent faire rappeler à leurs amis 

et au public en général qu’ils 
tmt des facilités tncompa- 

' râbles pour

Fournir et Monter tonte» JKeei- 
«SeneeM privée», l$»tiN»e» 
Publique» et Hereanx,

A vec toutes sortes de Meubles et leurs 
Accessoires

Ayant, par une longue expérience acquis 
une réputation de première classe (étant 

a Ottawa depuis 1866), nous sommes 
jpagnie

saut au parfait les affaires mentionnées plus 
haut, dans toutes leurs branches. Ayant un 
grand nombre d’ouvriers de première classe 
nous pouvons entreprendre toutes comman
des qui nous sont faites et les terminer avtt 
vitesse.

Nous désirons aussi attirer leur attention 
à notre assortiment de MEUBLES à. notre 
magasin

établis 
la seule corn en cette ville connais-

158 RUE SPARE
auquel nous devons ajouter considérable
ment dans quelques jours des objets d e fan
taisie et d’autres pour les ventes de-à pAles
n™,«ri^aB‘r?CtUron?.'il VF0”51 aussi des 
Draperies, Rideaux. Corniche- „ous
cousons ci plaçons les T» ,,is Son” et 
ajustons les Prelarts, V ,. ™’ t™.10”” “ 
raisons une spécialité, aUm*' elc’ el en

mmiïïL ’-1 recouvrons tous les
plus bas prU ^ ■a,,lilu<le et avec soin’ uu 

158*rue8j*t#r'0' 266 rue Sussex ; magasin, 

0ttwa, 26 décembre 1878.

? J
Jos.SBITECAL

ENTREPRENEUR DK

POMPES FUNEBRES,
A toujours en mains un assortimci 

tides on usage pour les funérailles, de 
qualité et pour tous les prix. Plusiei

MAGNIFIQUES CORBILLARDS
fournis à ordre. Le tout à des prix très 
réduits.

J()S.;SENECAL, 
No. 261, rue Dalhousie. 

Ottawa, 26 décembre 1878.

AUX INVENUm ï 
J. CoursoUe & Cie.,
SoIlicNéék de Brevets d Invention,

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois.

Agences et Correspondants aux Etats- 
Unis, en Augfe^prre qt es Fiance.

icouRW)iiæ& cie.,
. v.; ! î jÇKâiSnE VicTCifÂi, 

Vis-à-vis le bureau d«?s Brevets,
OTTAWA, Ont.

B. P.—Boite 68.

Les tialïis Tftrr-,

136 RUE ALBERT,
Dames (femmes à leur 

de ..10 a.m. à 3 p.m 
„ 7 à 10 a.m

3 à 11 p.m.

Le DR. LOGAN a son bureau dans la 
bâtisse même, où il peut être consulté oro- 
reedennellcmcnl d e 81 U lire. a. m. el de 
2 à 4 p. m.

Ottawa, 9 juillet 1879!

service)
P- ur Messieure, de.......
Et de................ .................

Ion.

>

M
O

N
TR

EA
L.

\mm

ï■>
;l;

■<
s\

RU
E ST, tiA

itU
tRL,

V

r
<

lX

i.r
-y


